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BULLETIN TECHNIQUE
DE LA SUISSE ROMANDE araissant tous les 10 lours

ORGANE AGREE PAR LA COMMISSION CENTRALE POUR LA NAVIGATION DU RHIN
ORGANE EN LANGUE FRANCAISE DE LA SOCIETE SUISSE DES INGENIEURS ET DES ARCHITECTES

SOMMAIRE : Station d'essai de Za Sociötö Escher Wyss & C'e, Zürich, par R. Dubs, ingenieur en chef (suite et fin). — Porlique
roulant de 25 tonnes, avec commande electrique, ä la gare des marchandises de Zürich, par \V. Druey, ingenieur. — Concours
pour l'etude de l'amenagement de la Place de VOars, d Lausanne. — Turbines Francis ponr hautes chutes. — Contacts en
«platite ». — Sociöte genevoise des Ingönieurs et des Architectes. — Service de placement.

Station d'essai de la

Societe Escher Wyss & Cie, Zürich
par R, DUBS, Ingenieur en chef.

(Suite et fin.J1

Dans les essais effectues jusqu'ä ce jour. le dispositif
entier de mesure de la puissance de la turbine s'est tres
bien comportö. II permet un travail rapide et precis, ainsi
qu'un contröle aise des lectures, d'oü une possibi^ft d'er-
reur pour ainsi dire nulle. Ainsi que le montre la fig. 9, il
est possible de {reiner la turbine ä vitesse tres reduite. et
d'etablir ainsi les courbes caracteristiques entiöres de la
turbine. Chacun des points marquös sur ce diagramme
eorrespond ä la moyenpe de deux lectures faites sur tous
les instruments. La rögularite de position de ces points
demontre, d'une part, la stabilite du frein. d'autre part:
Ja grande precision des moyens de mesure.

La chambre inferieure de la turbine, oü arrive l'eau
sortant de la turbine, est separee du canal inferieur par
une vanne de retenue. Pour les mesures sous 4 ni. de

chute, la vänne de decharge. du canal superieur est
entierement fermee, tandis que la vanne de retenue de la
chambre inferieure de la turbine est entierement levöe.
Pour les mesures sous la plus faible chute, soit deux metres»
on ouvre entierement ou en partie la vanne de decharge
du canal superieur et l'on ferme entierement celle de la
chambre inferieure de la turbine. Ce dispositif fonetionne
parfaitement bien ; en deux minutes, on obtient la stabilite

des niveaux d'eau apres une modification du debit de

la turbine.
Le canal inferieur conduit l'eau, ä travers des grilles

destinees ä frögulariser son mouvement, ä un deversoir de

mesure, et au puisard de la pompe. Cette derniere l'eleve
ä nouveau dans le canal supörieur.

Nous dirons encore quelques mots du dispositif de

mesure du debit d'eau : ainsi que le savent tous les

ingenieurs se livrant ä des mesures de ce genre, la mesure
exaete de la quantite d'eau s'öcoulant par unite de temps
en un endroit donne se heurte k de grandes difficultes, des

que la quantitö d'eau depasse le maximum pouvant ötre
mesurö au moyen d'un röcipient ötalonnö. La möthode
du döversoir est, parmi toutes celles dont on dispose dans

1 Voir Bulletin technique du 81 mars 1923, page 77.

une Station d'essais, la plus simple et la plus rapide. Le
deversoir ä arete vive sans contraction laterale doit etre
pröfere, car le mouvement de l'eau a lieu dans un plan
et ne prösente pas de phenomenes d'instabilite comme
le deversoir ä contraction laterale oü l'eau effectue des

mouvements dans trois directions.
L'incertitude sur le coefficient du deversoir est exclue

par le fait que ce dernier peut etre ötalonnö par une
möthode exaete. En outre. ses dimensions sont comprises
dans la sörie des deversoirs que la Commission de la
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Fig. 9.
Caracteristiques de turbines relevees dans la Station d'essais.

Societe suisse des ingenieurs et des architectes a etalonnös,
de sorte qu'il suffit d'utiliser le coefficient determine par
cette Commission. Ces considörations ont determine le
choix du deversoir comme möthode principale de mesure.

Le deversoir sans contraction laterale a 2 m. de largeur
et-590 mm. de retenue. II est place ä 18 m. environ du
tube d'aspiration de la turbine.

La hauteur de la lame d'eau döversante (h) est mesuree
au moyen de deux flotteurs places dans des puits k gauche
et k droite du canal, ä 2 m. en amont du deversoir. On a
inst alle en outre sur la möme ligne deux pointes de con--
tact de pröcision (lettre E sur la fig. 4), dont les indications

sont surtout d'une grande importance, car les

coefficients du döversoir ont ete döterminös par leurs
auteurs ögalement au moyen de ces pointes de contact.

Les pointes de contact sont placöes ä 0,50 m. des parois
du canal, et sont ainsi.k 1 m. l'une de l'autre.

Enfin on dispose d'une tige placöe dans l'axe du canal,
portant deux pointes de contact isolöes et röunies aux
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bornes d'une source de courant. Suivant la profondeur

d'immersion, le courant passant d'une pointe ä l'autre

est plus ou moins fort. Par l'interposition d'un ohm-
metre dans le circuit, on peut determiner aisement cette
profondeur.

Lors des essais, on etablit en premier Heu le niveau
d'eau exactement ä la hauteur de l'aröte du döversoir, en
öliminant le mönisque. Puis on amene les pointes isolees

exactement eri contact avec l'eau au moyen d'un volant
6^(fig. 41. La deviation de l'ohmmetre .4 (fig. 4) est alors
notee et le repere des pointes place au zero de l'öchelle
graduee. Pendant la duree de l'essai, la tige portant les

pointes est deplacee jusqu'ä ce que l'ohmmetre indique -

la meme deviation que dans la position zero mentionnee
ci-dessus.

La deviation de l'ohmmetre etant la meme pour une
möme resistance et une tension constante, la profondeur
d'immersion des pointes sera la möme, et l'on pourra
lire directement sur l'echelle graduee la hsSeur d'eau
sur le deversoir. Apres quelques modifications, d a ete

possible d'atteindre une teile sensibilite qu'une Variation*
de ± 0,1 mm. du niveau de Feau soit indiquee par l'ohmmetre.

Ce dispositif a en outre le grand avantage d'indi-
quer la position du niveau par rapport ä 1'extröÄtö des

pointes sans qu'il soit necessaire d'obser>'er sur place le
niveau de l'eau.

La manceuvre de la tige des pointes isolees a lieu ä

distance, du poste de comntandement, et la lecture sur
son öchelle ainsi que sur les echelleßäes flotteurs egalement

du möme endroit, au mc|pn d'une forte lunette,
indiquee par D sur la fig. 4, et mobile sur un trepied.
Cette methode de lecture a le grand avantage d'«||ter la
transmission des indications des flotteurs par de longs
cäbles, eile augmente ainsi la sensibilite de ces flotteurs
et supprime les causes d'erreurs.

L'n reservoir d'une capacite de 3 m3 se||lIJfjl|talonnage
du döversoir, lorsque le döbit d'eau ne döpasse pas 150

l;/sec. Le debit qui, en regime stable, est le möme dans

le canal superieur, peut en outre ötre mesure par le rideau.
Enfin, une ouverture menagee dans le fond de. la chambre
de la turbine permet l'installation de tuyeres, gräce aux-
quelles le döbit peut ötre egalement mesure. On dispose
ainsi d'une sörie de moyens de mesures, dont la eornbi-
naison permet d'atteindre la plus grande pröcision dans

l'etalonnage du deversoir.
Les courbes de döbit du deversoir Q -- / (h) ont ötö

en premier lieu döterminöes au moyen du rideau. Cette
döterminatipn a montre que lorsqu'on tient compte des

pertes au Joint du rideau, les coefficients du deversoir
concordent exactement avec ceux determines par la
Commission de la 5. I.A. Le zero de l'echelle des pointes
de contact du deversoir est contröle au commencement
et ä la fin de chaque sörie d'essai. Cetle Operation est
faeilement et rapidement effectuee, le canal införieur etant
completement plein d'eau. La hauteur de l'eau au-dessii9;
de l'aröte du döversoir est mesuröe directement, puis cette
mesure est comparöe avec les indications des pointes et

des flotteurs. Les differences observöes jusqu'ä cej jour, de
0,1 ä 0,2 mm. peuvent faeilement ötre corrigees.

Lorsqu'une modification de la charge de la balance a
etö effectuee au cours d'un essai, la mesure de la hauteur
de l'eau au-dessus du deversoir n'est faite qu'apres quelques

instants de stabilite, le niveau etant observe aussitöt
le regime obtenu. L'experience a montre que la stabilite
du deversoir est atteinte plus rapidement lorsque le
niveau baisse que lorsqu'il monte. C'est pourquoi les
series d'essais ont lieu en partant du plus grand debit
pour chaque ouverture du distributeur, c'est-ä-dire par
la vitesse d'emballement pour les turbines ä grand nombre

de tours speeifique. La stabilite est obtenue, en göneral,

par l'emploi de cette methode, dejä une et demie ä
deux minutes apres modification de la charge de la
balance ; eile est en general assez parfaite pour que le
propose au frein n'ait pas ä intervenir pendant la duree
de l'essai. Pour chaque point mesure, on procede ä deux
lectures au moins de chaque instrument; lorsqu'il se

presente une difference notable, l'essai est repöte.
Un second canal est situö parallelement au canal

inferieur ; son extrömite postörieure est sans issue, tandis que
l'autre extrömite est en communication avec le puisard
de la pompe. II est destine, conjointement au canal
inferieur, ä contenir l'eau qui pendant les essais circule dans
le canal superieur et la chambre de la turbine. Afin
d'öviter tous frais inutiles, les volumes des canaux
införieurs ont ötö determines de fagon ä contenir exactement
toute l'eau necessaire aux essais. Leur remplissage a lieu
au moyen d'une pompe ä basse pression situee dans un
local annexe et puisant de l'eau souterraine dans un puits.
Lorsque ces canaux sont completement vides, leur
remplissage dure environ une demi-heure jusqu'ä ce que les
essais puissent ötre commencös.

Ainsi que nous l'avons dit en commencant, le but
poursuivi dans la Station d'essai est en premier lieu l'ötude
des mouvements des filets d'eau dans les turbines. Mais
cette Station est construite de teile fagon que des modeles
de turbines de tous systemes et de diverses grandeurs
peuvent ötre soumis aux essais. Nous espörons pouvoir
demontrer dans un avenir rapproche que le fonetionne*
ment d'une turbine ne peut ötre determine avec certitude
que dans une teile Station, munie de tous les moyens de
mesure les plus precis. Les mesures effectuöes sur place
lors de la reeeption des turbines ne devront alors ötre
que des essais de contröle, et seront reduites au minimum,
ötant donnes les frais eleves qu'elles occasionnent.

Portique roulant de 25 tonnes,
avec commande electrique,

ä la gare des marchandises de Zürich,
par W. DRUEY, ingönieur.

Le portique dont nous faisons suivre la description
sert spöcialement au chargement et au döchargement des
dömönageuses. II est muni toutefois d'un treuil auxiliaire
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